
                                                        

RAPPORT DE FIN D’ANNEE
(Décembre 2016)

Introduction     :

Comme par le  passé,  l’école-kemey
continu à mener ses activités, beaucoup
plus  focalisées  sur  le  parrainage  de
filleules  et  la  remise  des  primes
scolaires  tout  au  long  de  ce  premier
trimestre

A- Parrainage 
Ensemble avec les animatrices, nous

avions tenue de rencontre pour mieux
encadrer nos filleules  qui sont à l’école.
Lors  de  cette  réunion,  chaque
animatrice a essayé de dégager donc les
difficultés  rencontrées.  De  là  nous
avions pu enregistrer entre autre ;

- L’éloignement  des  filleules  par
rapport  à  leur  établissement

cause  un  problème  sur  le  plan
scolaire  (occasionne  un  mauvais
résultat)  et  sur  le  plan  de
l’encadrement de la jeune fille (les
filles  sont  facilement  tentées
d’abandonner pour se marier vu
cette souffrance insupportable)

- Le manque de moyen d’éclairage
pour  une  bonne  étude  à  la
maison.

- L’insuffisance  ou  l’absence  des
produits de toilette de jeune fille.
Ceci  est  dû  à  la  pauvreté  des
parents  qui  de  fois  ne
parviennent pas à donner un peu
de  moyen  financier  aux  filles
pour  qu’elles  achètent  ces
produits

- L’insuffisance  alimentaire  due  à
la mauvaise production agricole.



Toutes  ces  difficultés  entravent  la
bonne  réussite  des  études  de  nos
filleules  mais  nous  nous  sommes
demandé  comment  nous  pourrions
apporter de solutions. 

Le président de l’Ecole-Kemey, Asfom
Paul,  avait  au  départ  prévu,  tenir  la
réunion de la rentrée scolaire, ensemble
avec  les  parents  des  filleules  ,  les
filleules,  et  l’équipe  de  l’Ecole-Kemey,
le  jour  de  la  remise  des  bulletins,
initialement  prévu  le  24  décembre,
mais compte de tenu de l’approche de
la fête de noël, cette date a été renvoyée
au samedi 7 Janvier 2017.

Ce jour, Martin et Paul sont venus nous
trouver  autour  de  9  Heures  à
Douvangar,  lieu  de  la  première
rencontre  avec  les  filleules  et  les
parents. L’animatrice Mahourfey Odile
avec  demandé  la  salle  de  classe  de
l’Ecole  Privée  Catholique  de
Douvangar pour abriter cette réunion.

Comme ordre du jour, le Président Paul
a essayé d’exhorter les parents présents
à  se  donner  d’avantage  pour
l’éducation  de  leur  progéniture.  Nous
avions passé en revue tous les bulletins
des  filleules  et  de  conseils  ont  été
prodigués de notre part à toutes celles
qui n’ont pas pu avoir de la moyenne.
Des  avertissements  ont  été  donnés  à
toutes celles qui ont eu une inférieure
ou  égale  à  sept  sans  justifications
valables.

Pour certaines, ce mauvais travail était
dû à leur mauvais état de santé qui ne
leur  a  pas  permis  de  donner  les
meilleurs  d’elles  même.  Je  prendrai
pour  exemple  la  filleules
MAHTSAYAMEY Valentine n’a pas pu
trouver de bulletin car elle était malade
pendant  presque  tout  le  trimestre  et
c’est  maintenant  qu’elle  s’est  rétablie.
Informé  de  sa  situation,  je  me  suis
rendu chez elle pour voir dans quel état
se  portait-elle  et  j’étais  obligé  de



conseiller  les  parents  à  l’emmener  à
l’hôpital. Ses parents, ne possédant pas
de moyen voulurent me convaincre de
la laisser pour le moment à la maison
mais je me suis engagé à la porter moi-
même sur ma moto pour le centre de
santé privé de Douvangar où j’ai payé à
mes  frais  la  première  ordonnance.
Pour  d’autre,  elles  ont  traversé  de
moment  difficile  comme  la  perte  de
l’un  de  parents.  Toutes  celles  qui  ont
perdu surtout leur maman ont eu plus
de  problème  car  cela  les  a  conduit
directement à être à même temps élèves
et ménagères. 

Avant  de  clore  nos  rencontres  nous
avions  fait  des  appels  pour  savoir  si
toutes les filleules étaient présentes non
seulement à la réunion mais aussi dans
les  différents  établissements
secondaires.  Suite donc à les appels il
en  ressort  qu’il  y  a  plusieurs  d’entre
elles ont abandonné les classe soit suite
à ces difficultés citées ci-dessus malgré
le  paiement  complet  de  leur  frais
d’étude. Il s’agit de :

CLAUDINE  TEKEY de  la  classe  de
1ere au lycée de Douroum
TIDE MADAW Rodie de la classe de 3e

au lycée de Méri
ADDA Rosaline de la classe de 2nd au
lycée technique de Méri
AVLADAYA  Rebecca de  la  classe  de
2nd au lycée de Douroum

BLAMBAÏ Angeline de la classe de 3e

au lycée de Méri
SALAMATOU  Vivianne de  la  classe
de 2nd au lycée de Douroum
Pour  SRADA  Suzanne,  elle  a  été
troublée  par  un  jeune  garçon  qui
voulait  faire  d’elle  sa  femme,  mais
Suzanne,  voyant  cette  situation  non
favorable  à  ses  études  a  décidé  seule
quitter  son  premier  établissement  où
tous  les  frais  étaient  réglés  pour
s’éloigner  de  son  prédateur  et  rester
chez  son  oncle  maternel  qui  réside  à
Bertoua.

 C’est au mois de décembre qu’elle m’a
appelé pour me signifier

 qu’elle  n’était  plus  à  Douroum  mais
elle est à Bertoua et toujours à l’école en
train  de  préparer  son  BAC.  Elle  m’a
supplié de ne pas la considérer comme
démissionnaire  du  parrainage  mais
juste  pour prouver à ce  monsieur qui
l’importunait  qu’elle  n’était  pas  d’avis
de  son  propos.  Elle  voulait  bien



m’envoyer son bulletin mais elle ne sait
pas  encore  comment  le  faire  par  net.
Elle m’a promis de tout faire pour que
son bulletin me parvienne. Si jamais je
réussi  à  l’avoir,  je  ferai  le  devoir
d’envoyer  fidèlement  à  l’équipe  de
l’Aunocadev.

B- Primes d’écolage
Les 658 élèves initialement recensés ont
bénéficié de primes d’écolage. Comme
d’habitude,  les  parents  d’élèves
bénéficiaires  ont  été  conviés  à  la
distribution de cette prime. Toutes les
cérémonies  ont  lieu  au  sein  des
établissements et  toujours en présence
de l’Animatrice du milieu, du directeur
de  l’école  concernée,  du  président  de
l’Association  des  parents  d’élèves  et
enseignants  (APEE),  des  élèves
bénéficiaires et  des  autres  enseignants
de  l’établissement.  Nous  avions
commencé  à  remettre  ces  primes
depuis le 12 décembre et nous l’avions
fini le 20 décembre 2016
Tous  les  parents  des  élèves
bénéficiaires  et  les  présidents  d’APEE

associés  aux  directeurs  n’ont  pas
manqué de nos dire sincèrement merci
vis-à-vis de tout ce que l’Ecole-Kemey
fait dans les écoles. 
Lors de ces passages, deux écoles nous
ont  présentées  de  doléances  pour
l’obtention  de  latrines  si  possible.  Il
s’agit de l’école publique de Ouatergass
2 où elle s’est déportée sur un nouveau
site,  et  l’école  publique  des  parents
(EPP) de Pray Mazgla.  Pour l’EPP de
pray  mazgla,  leur  doléance  est
prolongée par la demande e quelques
documents (livres) pour la préparation
de  leçons  à  savoir  les  livres  au
programme.

C- Contrôle des ordinateurs offerts
au lycée et CETIC

Je  suis  passé  au  lycée  de  Douroum
pour  la  visite  de  nos  ordinateurs  au
mois d’octobre 2016. A mon arrivée, le
chef  d’établissement  étant  changé,  ne



connaissant  pas  comment  les  choses
marchaient,  m’a demandé de repasser
prochainement,  le  temps  pour  lui  de
bien  prendre  le  climat  de  son
établissement. C’est alors en novembre
que  je  suis  reparti  rencontrer  le
proviseur qui m’a bien accueilli et m’a
présenté  tous  les  ordinateurs  se
trouvant dans la salle d’informatique. Il
m’a fait  comprendre que plusieurs  de
ces ordinateurs étaient en panne mais
son prédécesseur n’avait pas réparé. Il a
ajouté qu’il  était en train d’attendre le
professeur d’informatique pour voir ce
qu’il  y a lieu de faire.  Sinon, deux de
nos  ordinateurs  sur  quatre  sont  en
panne. 

Au  CETIC de  Ouazzang,  un  seul  sur
trois déconne de temps en temps et les
deux autres marchent normalement. Le
directeur n’étant  pas changé,  était  fier
de ces machines malgré que le ratio soit
loin d’être normal. 

Pour  les  Animatrices  nous  avons
réunion  à  la  fin  de  ce  mois  et  après
cette rencontre je pourrai envoyer leur
rapport d’activité car elles n’ont fini de
faire  certaines  choses  comme  les
inventaires des livres.

Nous envisageons également organiser
une  séance  de  descente  sur  le  terrain
afin  de  voir  les  états  des  arbustes
plantés  il  y  plus  de  six  ans.  Nous

avions eu des renseignements qu’il y a
beaucoup d’entre eux qui donnent déjà
de fruits.

D-Etat  de  la  moto  et  groupe
électrogène

Cela  fait  déjà  huit  que  la  moto
Honda  CGL  125  est  avec  moi.
Actuellement  son  état  n’est  plus
conforme car elle est tellement amortie.
J’ai souvent de la peine pour la réparer
et fait un minimum d’effort pour ne pas
trop  se  promener  avec  car  elle  trop
vieille et tombe de temps en temps en
panne. Qu’en pense l’Aunocadev. 

Le  groupe  électrogène  est  jusqu’à
présent en panne et je suis obligé de me
déplacer soit à Méri ou à Maroua pour
travailler  car  nous  traversons  de
moment  de  coupure  de  courant
intempestive.

L’imprimante  était  également  en
panne et cela ne m’a pas permis de faire
bien mon travail car il fallait scanner et
imprimer  les  documents.  Pour  le
moment, j’ai pu arranger partiellement



en  attendant  l’arrivée  la  commande
d’une pièce.


